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ARTICLES  <l4CC0RT>EZ 
parle  Duc  de  Vantadour,^air 
de  France  Lieutenant  pour  k 
Roy  au  Gouuérnement  de  Lan-- 
guedoc^  les  Sieurs  de  F'houJean-> 
nin^  de  Roifsme^  ^ de  Rullion^ 
tous  Qonfeiüers  au  Confeil  dE- 
ftat,ç^  [pmmijfaires  deputeT^par 
pt2ïdaiefiê,en  n^ertudu  pouuoir 
cj-apres  tranJcrit^du^.May  der- 
nier, d Monjèigneur  le  Prince  de 
Condé,  premier  Prince  du  Jdng, 
tant  en  fin  nom  que  des  autres 
Princes,  Ofilciers  delà  Qouronne 
^ Seigneurs  quilont afiifiè ,fiit 
prefins  Quahjens. 

l, 

Qjte  les  Eftats  Generaux  du  RoyaHme 
feront  conuoquez  Sc  affemblez  en  la  ville  de 
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Sens  à la  roaniere  accQuftumee,dans  Icvîngt- 
cinquiefmc  du  mois  d’Aouft  prochain,  en  la- 
quelle lesDeputez  des  crois  Ordres  qui  y afll- 
fteronCjpourrpten  toute  liberté  faire  les  pro- 
pofitions  & remonftranccs  qu’ils  iugeront  en 
leurs  confciences  eftre  vtiles  pour  le  bien  du 
Royaume,  & le  foulagement  de  fes fubietS;, 
^finque  fur  icelles  faMaiefté  parladuis  des 
Princes  de fonfang, autres  Princes  Officiers 
delà  Couronne,  & principaux  Seigneurs  de 
fbnConfeihpuifle faire  quelques  bës  Regle- 
iniens  & Ordonnances, pour  contenir  vn  clia- 
<pun  en  deuoir,afFerniir  les  loix  &Edids  faids 
pour  la  conferuation  de  la  tranquillité  publi- 
que , & reformer  en  mieux  les  defordres  qui 
peuuent  donner  quelque  iufte  occafipn  de 
plainte  &;  de  tnefcpntentemcnt  à fes  bons 
îubiets. 

Il 

Q^an  t âuxMariagcs  d’EfpagnejlaRpyne 
Regente  a efcript  àMonfeigneut  lePrince  fur 
çefubietletcresjdontil  areceu  contentemlt. 
Ainfi  n eft  befoing  d’en  fane  mention  en  çeft 
Article. 

IIL 

Les  fortifications  de  la  citadelle  de  M eziç- 
ïes  qui  font  du  cofté  de  la  ville, feront  déman- 
telées & p|lees,6çfur  U fuppli  cation  faiàe  par 


MonfîeurleDuc  de  euers , qu’il  plaifeà  fa- 
di£te  Maiefté  luy  ordonner  affignation  de 
quelque  fommede  deniers  pourluyayderà 
çonftrûire  vne  maifon,  au  lieu  d’icslle  qu’il  a- 
uoit  en  ladide  ville  de  Mezieres , laquelle  fuç 
démolie  lors  qu’on  baftit  ladide  Citadelle:  a 
qllé  accordé  qu’il  fera  pourueu  cy  -apres  d’af- 
fignation  de  la  fpmme  dontqn  conuiendra 
auecluy. 

IV. 

I*  5 fortdeBlauetjdont  on  s’eftfaili depuis 
ces  derniers  mouueraens,&r  que  l’on  a com- 
mencé à rebaftir  6e  fortifier,  fera  entièrement 
démoly,razé,  ôe  remis  au  mefme  cftat  qu’il  e- 
ftoit  auparauant  ladide  faille  8e  furprife,  fans 
que  cy- apres  il  y ait  aucun  Capitaine  ny  gar- 
Bifou,  8ele  feront  pareillement  toutes  autres 
npuuelles  fortificatipns  faides  en  la  Prouin- 
ce  de  Bretagne  par  qui  que  ce  foit, pendant, 
6e  à l’occalion  du  prelent  mpuuement. 

V. 

. E T pour  faire  cclfer  les  ruines  8e  opprelfios 
quelcpeuplefouffreà  l’occafion  desgens  de 
guerre, tant  François  qu’Eftrangers  qui-ont 
èftéleucz  depuis  le  premier  lourde  lanuier 
dernier,  8e  font  àprefent  efpanche?  en  diuer^ 
endroits  de  ce  Royaume, fpitpour  fa  Maiefté 
pu  pour  lediét  Sieur  Prince,  feront  licentiez, 
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& lefcîits  Eftrangers  conduits  hors  îe  Iloyau- 
I me  parCommiffaires  qui  feront  à ce  députez  ' 

par  fa  Majefte  , & lcdiâ:  Sieur  Prince, dans 
douze  iours,  apres  la  fignature  des  prefens  ar- 
ticles. Et  pour  le  regard  des  François,  leur  fe-  » , 
ra  enjoint  defe  retirer  en  leurs  maifonsdouze 
iours  apres  la  lignification  qui  leur  en  ferafai  ■ 
te , à peinod’eftre  punis  comme  vagabons,  Sc  •* 

gens  fans  adueu.  ' 

VI. 

Sa  Maiefté' voulant  gratifier  ledid Sieur 
Prince,a  très*  vôlontiers  accordé  fur  la  priere 
Sc  inftance  qu’il  luy  en  a faid , &:  l’alfeurance 
qu’il  a defon  alfedion  & fidélité  à fon  ferujce, 
la  Ville  ôc  Chafteau  d’ Amboife  en  dcpoft,iuf‘  ^ ' 

ques  apres  la  tenue  des  Eftats  generaux  , Sç 
pour  la  garde  d’iceluy  Chafteau , cent  hom- 
mes de  garnifon. 

VIE 

M ONsiEVR  le  Duc  de  Vendofmeabsêt, 
rendant  l’obeilTance  qui  eft  deuê’à  fa  Majefté,  ' 
pour  les  caufes  conteâiiës  au  prefent  traidé, 
elle  veut  Sc  ented  qu’il  foit  remis  en  fon  Gou-  , 

uernement , charges , honneurs , Gapitaine- 
ries&Eftats  pour  en  ioüyr  tout  ainfi  qu’il  fou- 
loit  faire  cy'deuant,8cque  toutes  interdidiôs  ' 

faides  par  lettres  patentes  ou  autrement, 
foyencleuees  6c oftees  par  autres  lettres  pa- 


7 

t€îites , addrcffecs  au  mefmc  Paricmcnt  de 
Bretagne,€ni  forte  qu  ellesne  luy  puiffenteftre 
d’aucun  préjudice. 

VIII. 

E T fur  ce  qu’il  a faid  reprefenter  aiioîr  oE- 
tcau  Ic-confentement  des  Eftats  de  Bretagne, 
pour  leuec  dans  le  pays  l’argent  neceifairc 
pour  l’cntretenement  de  fes  gardes , fadide 
Majeûc  a trouuébon  de  côfirmer  &:  approu- 
uercequelefdits  Eftats  ont  faiden  celle  en- 
droid. 

IX. 

Comme  aufllayantefgard  à la  fuppli ca- 
tion qui  luy  a efté  faide  de  la  part  de  Môlieur 
le  Duede  Retz, de  vouloir  entretenir  le  nom- 
bre des  gés  de  guerre  dans  Machecou  & Bel- 
Îe-Ifle , félon  qu’il  cft  contenu  au  bredet 
odroyé  par  le  feu  Roy,  elle  aaccordc  del@ 
faire  pour  quatre  ans. 

X. 

L’entreîrinse  faite  fur  Hennebon  au 
preiudiceduSieurdeCamorc  quien  eû  Ca- 
pitaine 8c  Gouiierncur,  fera  réparée,  êc  luy 
cemis  en  fa  charge  comme  il  fouloit  eflre  auât 
ce  mouuement. 

XI. 

T O V T £ s les  garnifons  mifes  dans  les 
Villes &:  places  du  Royaume,  à l’occafiondu 


prefent  moüiifemcht  depuis  le  ptemicr  iour  dé 
lanuier dernier,  feront  oftecs  fors  6c  excepté 
cent  hommes  qui  feront  entretenus  à Me- 
zieres , iufques  apres  la  tenue  des  Eftats  gene- 
raux du  Royaume , 6c  deux  cens  homes  pour 
Je  mefme  temps  en  laville  deSoiffons  dont 
Moniîeur  le  Duc  de  Mayenne  eft  gouuer- 
neur,  8c  demeureront  toutes  les  autres  places 
au  mefme  Eftat  quellp  eftoient  auparauant. 

Lettres  patentes  feront  expédiées  & 
l’adrefle  d’icelles  faide  à tous  les  Parlements 
pour  les  vérifier , par  lefquelles  fa  Majefté  dé- 
clarera auoir  efté  bien  6e  deuëment  informée, 
ledit  fieur  Prince,  8e  les  autres  Princes  Offi- 
ciers de  la  Couronne  de  quelque  qualité  ôe 
condition  qu  ils  foient  8e  qui  font  fuiuy  8e 
affilié  en  ce  mouuement  n’auoir  eu  aucune 
mauuaife  intention  contre  fon  feruice  , auec 
les  claiifes  necelTaires  pour  leur  feuretez  8e 
defcharges,8eempefcher  qu’ils  ne  puifset  eftre 
pourfuiuis  8e  recherchez  à celle  oceafîon  à 
l’aduenir,enfembie  pour  les  rellablir  en  leurs 
charges  ,Ellats  8e  dignitez  pour  en  iouyr  tout 
ainli  qu’ils  fouloient  faire  auant  ce  niouue- 
ment. 

XIII. 

E T pareillement  fera  eferit  par  fa  Majefté. 

aux 


aux  t^rinccs , Eftâts  ôc  Républiques  alliez'^a’ 
ecfte  Coutône , Sc  perfonnes  de  qualité  enuo- 
yees  exprès  vers  eux  pour  leur  faire  entendre 
ce  qu  elle  a rccogneu  de  l’innocence  & bonne 
intention  defdics  Sieurs  Princes  &;  Officiers 
delà  Couronne  êc  Seigneurs  qui  les  ont  af- 
fiftcz. 

" KÎV. 

Acé  6 k D E encor  ÙL  Maiefté  pour  tous 
les  frais  que lefdits  fleurs  Princes  Officiers  de 
la  Couronne  ôc  Seigneurs  pourroierit  auoir 
faid  àl’oecâfionde  ce  mou  uement,  de  don- 
ner comptant  audit  Sieur  Prihcè  dé  Condc 
lafomme  de  quatre  cens  cinquante  milliurcs* 
à départir  par  luy  entr’cux  ainfl  que  bon  luy 
femblerà. 

XV. 

Moyennant  les  chôfes  füfdîtès  qui 
autrement  n’cuffcnt  efté  confencies  ôc  ac- 
cordées par  fa  Mâjéfté,  Ce  font  lefdits  fleurs 
PrincesOffiçiers  de  laCouronne  ôc  Seigneurs 
départis  de  toute  ligue  ôc  aflbciation  auec  qui 
que  ce  foit,  tant  dedans  que  dehors  ce  Royau- 
me , auec  promefle  de  n en  iamais  faire  à 1 ad- 
uenir. 

XVL 

Accorde  auffi  fa  Majefté  en  confidera- 
tion  des  grands  ôcflgnalez  feruices  faits  à celle 
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Conrofme^  tant  par  les  predecefleurs  dudit 
lîcur  I>üG  deNeuers  que  par  luy  mefme,  de> 
luy  donner  vn  l>rcuet  & toutes  autres  expe- 
ditionsnecelTaires  pour  lafuruiuance  du  gou- 
uernemènt  de  Champagne  au  nom  de  fon  fils- 
airné.-> 


XVII. 

F A I c T éc  arrefté  a fainde  Manehould  le 
quinziefme  iour  de  May,  mil  fix  cens  qua- 
torze. ^ 


SignéHENRY  DE  BOVRBON^ 
VANTADOVR,  CHARLES  DE 
GONZAGVE  DE  CLEVESÿ 
HENRY  D’ORLEANS  , HEN- 
RY D E LO  RRAINE  , HENRY 
DELA  TOVR,.  AV.  DE  tHOV, 
P.  lEANNINV;  L 'DE  THVNERY, 
BVLLION,.  HENRY  DE  L V- 
XEMBOVRG^,  TAVANES. 


OVIS  PAR  LA  GRACE  DE  DlEV 


Roy  de  France  et  de  Navarre. 


no^re  cher  & bien  amé  Cou^nle  Duc  de  Van- 
tadour , Pair  de  France , no^re  Lieutenant  Gene- 
ral au  Gouuernement  de  Languedoc  , à nos 
éimez,  & feaulx  Confèillers  en  nofire  Confeil  d' E- 
Çatiles  Jleurs  De  Thou , leanin , De  Botfsiz^e  ■,  ép 
Ve  Bttlion , falut.  Gomme  four  refouldre  les 
Fropofitions  & Ouuertures  qui  ont  efié  cy-deuant 
faÛtes  four  faire  cejfer  les  mouuemens  qui  fe 
fre far  oient  en  ce  Royaume  , Nous  'vous  auons 
enuoyesu  en  nojlre  ville  de  Soijfons  , ou  efloit  lors 
noflre  tres~cher  Coujtn  le  Prince  de  Condé ; Et 
tjlant  befoin  à frefent  four  eonuenir  auec  no- 
jlre ditCeufn,des  moyens  propres  a t effet  de  nojlre 
intention  vous  authoriz^er  de  nos  Lettres  de 
Commifsion  à ceneceffaires.  AcesCavses, 
d flain  confans  de  vojlre  ajfeBion  ^ fi  délit  fuf- 
fifance^Ô'  bonne  conduite iNous  vous  auons  far 
Vaduis  de  la  Royne  Regente  nofire  tres-honno- 
ree  Dame& Mere^des Princes  officiers  de  nofire 
Couronne , ^ Principaux  Seigneurs  de  nofire 
Confia  efianfs  prez.  de  nous  , commis , or  don- 
nez,,é‘  députez.'. commettons  , ordonnons  fir  dé- 
putons par  ces  pre fient  es , Pour  vous  tranfporter 
derechef  vers  nofirediB  Coufin  le  Prince  de  Con- 
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dê-luy  déclarer  nos  volontés  fur  t accommodement 
defdits  mouuements,en  conuemryraiHer,  coclurre 
p^JJcr  en  nofire  nom  j tant  four  l»y  ytjue  four 
les  Princes  Officiers  de  la  Couronne , Seigneurs  ^ 
tin  touts  autres  efui  t ont  afsijîé Juiuy  yLesAr^ 
ticles  conditions  que  •vous  iugerez,  raifonna- 
blés  'vtiles  à nojire  feruice  ,lesjîgner  ^ en 
fromettre Inexécution  denejlre  fart yt^ générale- 
ment faire  en  ce  que  dejfus  eirconjlances  dr  dcr 
fendances  y tout  ce  que  nous  mefmes  ferions  dn 
faire  fourrions  Ji  frefents  dr  en  ferfonne  y e- 
fions  : iaçoit  que  le  cas  requifl  Mandementflus 
Jfecial  que  n ef  contenu  en  cefdiêles  frefentes^ 
P remet  tan  s en  foy  & fdrollede  Roy  auoir  agréa- 
ble, tenir  ferme  & fable  a touf ours  tout  ce  que 
far  'VOUS  fera  fatil , traiHéyConcluygeré , fromis 
dr  negotié  four  ce  regard,  & d'en  donner  défai- 
re exfedier  les  Déclarations  neiejfaires.  De  ce  fai- 
re vous  âuons  dp  aux  trois  de  vous  en  îabjence, 
maladie  , ou  emfej chôment  des  autres , donné  dr 
donnons  flain  fouuoir  yfuijfance  tf  authorité. 
Car  tel  efl  Nofre  flaifr.  Donne  à Paris, 
le  cinquiejme  lour  de  May  ,11  an  de  grâce  mil  fx 
cens  quatorz^e  ,Et  de  nofre  Régné  le  quatriefme, 
^inf fgné  y LOF  I S.  Et  flus  bas  far  le  Roy , la 
Royne  Regente  fa  Mere  fre fente,  D E Lomenie, 
Deuément feeltee  dugrandfeel  en  cire  iaulne  àfm- 
flequeué. 


